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facıilites materielles acceptees Datk les autres religieux de l epoque.
E.tienne de L icıac fut le _ grand organısateur. C est Limousın
qUE Grandmont fixa surtout Grandmont sulvaıt la liturgie ano-
nıale (p 13) La R  eg  le semble ecriıte ans un ambiance E  emu-
lation entre diverses formes de V1e relizieuse austere. Cette R  eg  x  le
est code de VIiEe religieuse ; qu] explique "abondance des
consıderations ascetiques el spirıtuelles qu on rencontre. AÄpres
quelques developpements S$SUulr -obeissance, sulvant des eXposes SUur
Ia pauvrete et la solitude caracterıistiaues de Grandmont. Un esprıit
de renoncement AauU. bıens de monde const:tue | ınspiration
des applications tres concretes sont ajoutees. 1L, Ordre des Eirmites
de Grandmont est celuj; qu1ı mM1s ]a richesse les imites les plus
strıctes : O1Ss DOUT defricher le terraın necessaıre leur subsis-
tance constitue LtOut leur aVOIr (p 19) Cette abnegation dojit DrO-
QOUVOIr la solituce et l’esprit de prıere des religieux. L’aide entre
confreres est pronee aVEC ınsıstance. Un eläment caracteristique de
la legislation grandmontaine est la disposition quı donne aAall. freres
CONVEeTS Oute autorıte temporel. Cette innovatıon, otfe BCC
quert, devaıt reveler desastreuse DOUTC L’Ordre DE Le Jegislateur
semble etre arrıve C disposition Datl SOUC1 de promouvoıir Ia
V1e silencieuse contemplative de SCS membres.

Quant la VvIie COMMUNE, l organisation juridique de ] Ordre est
DEU evolugde el laisse un grande latitude au Superieurs. L’Ordre
de Grandmont affiılia-t-elle aussı des monasteres de moniales {a
reponse est ditficile donner d ailleurs, mMmOoMentTt OUu la eg  le
est ecrıte, la position des ordres est DEU fAottante quan

L’afAliation des monasteres f&minins )) (D 29)
En resume, vOolcCi le resume des conclusions de Dom Becauet :

Qu offraient C6Ss plonniers auı aspırants la VIie religieuse Les
Chartreux avalent rem1s honneur la cellule individuelle, mMals ICS
Grandmontains menaılent » dans Ces monasteres reduction
au etailent les celles, la meme V1e claustrale que moıi1nes reformäös
et chanoines reguliers, aVECC des restrictions et difficultes materielles
plus grandes (p 36)

CCet aPECICU de la C&  le de Grandmont, la maın eXperte
de ILom Becquet, 1N1OUS permet une Dart de prendre meilleure CON-
naısance d’un rameau tres interessant du ogrand arbre de la V1e
monastıaue de l’Eglise 2 eiE siecle, el NOUS faıt d’autre part M1eUX
entrevo1ır auels etajent, emDpDs Ou Saint Norbert ondait L’Ordre
de Premontre, les grands COUrants religieux et spirıtuels de ] epoque.

VALVEKENS, Praem.

G YBAL, L’Auvergne, berceau de l”’art an Clermont-Ferrand,
E.ditions de Bussac, 1957 : 494 D AVEC Uun.:  ® CAarte,

plans et plus de 400 photos.
Depuis quelaues annees, l interäat POUF L’art s accentue

visıblement. Ce quı permet cde decouvrir de plus plus de paralleles
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Cel art et ] ’art sacral des 1Cones, appele generalement art
byzantin. Ce qUE celui-cı fut DOUF 1a culture orjentale, l ’art an
la U  \ DOUT Occident. L, importance de publications celle
de AÄndre Gybal, speclalıste emiıinent Ia matıere, quı tra-
vaılle treize an la composıtion de Cel OUWUVTaßC, S impose Pa COIMN-

sequent. F.dit  e  d de facon impeccable SUr papıer couche, ecrıt ans
style agreable el entrainant, illustre de plus de 200 photographies

tres suggestives (la plupart prıses Da "auteur personnellement),
livre est peut-etre | ouvrage moderne le plus significatif SUr l’art
(8) et specilalement SUrTr SO orıgıne, quı constı:tue actuellement

CICS nroblemes les plus passıonnants de 1 histoire de | art L ’auteur
defend these AaVEC beaucoup d’enthousiasme, tOut s appuyant
SUr des arguments solides, ans Jamaıs pDerdre de Vu  D la perspective
du COUrant spirituel qu] Lraverse Lurope du Xe MI1“ siecle, ei du
cadre gyeographiaue dans lequel COUrant cherche un  D expression

ate
Quelle est these de “ auteur La Basse-Auvergne, plus

eXactement, la Limagne (une (( cuvette arrosee Dar "Allier SUDE-
rıeur et entouree de montagnes SUT le nord) ete un  @ regıon
de grande culture spirituelle döas les premiers siecles chreätiens (et
meme avant): Clermont-Ferrand, la capitale, Riom, Orcival, St-Dier

turent des hauts-Lieux de culture chretienne longtempns avanct
la periode carolingienne. Or dans ce regıon restreinte de
100 SUl.  — 40 km TeITrOuUVvVEe plus de 120 eglises TOINANSS une beaute
extraordinaire, rattachant toutes la meme acole Par des
caracterist1iques COININ  es tres specifaues, et ayan eXerce rTayonNn-
nNnemMEeNT etonnant Jusque ans "Ne-de-France et la Normandie Com-
ment expliquer phenomene

Disons, POUTK COMMENCET, mot SUr les caracterıistiques COIN-
un La caracterıistique la plus frappante est certaınement le DTO-

general: le chevet de SA  N eglises est construnt forme de DY.
mide, qu1ı leur merıte le NO de pyramıiıdes auvergnates
Ce profil provıent du faıt IJUEC "abside forme d’hemicycle est
contournee d un deambulatoire gul s ouvre SUT difärentes chapelles
saıllantes le LOUT est acdosse la nef transversale el pulssant
volume central, ul-meöme surmonte une LOUT octogonale. y

ensulte les motifts aureSsaues importes de 1ı Espagne, SUT les -
dillons (( CODECaUxX )), les MOSalques des INUFS exterjeurs forme
de losanges, de rosaCes, de bandes contournantes “abside, et  e}
les madones Lout f£ajt typıaues el la sculpture des chapiteaux et
56's tympDpanes, LoOutLes les euxX executees ans le mMemMe style el Dar
des artıstes de premıere valeur. toutes Ces caracterist1ques “auteur

consacre un: tude detaillee : le chapitre SUT les madones VeOeI-

gynates, abondamment illustre, est des plus suggestifs.
Or7 peut sulvre le rayonnement de C6Ss el&ments caracterıs-

t1ques Par diffe&rentes routes historiques et geographiques. La
tusion du inteau et du sculptes donne naıssance au d-
IMEeUxX tympans sculptes, celui de Conques. Le modele de
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la madone auvergnate reirouve partout Cluny semble avoır stan-
dardise art benedietin )) et repandre le plan el la conception
generale des eglises de 1a Limagne. Ce plan SC eiIirouve ensuıte
ans Clairvaux I1 SO LOUFrF mere de Ooutfe un amılle d’eglises
et d est devenu, enfin. le plan specifiaue de ] eglise gyothique de
"Ne-de-France el ailleurs.

D’autre Dart, Ia presence des memes caracteristiques NOUS met
plein ans le probleme de Ia priorite el onc de l originalıte de

C6Ss elements. Ainsıi, la presenNce d’el&ments INauUreSqUeES ans
L architecture auvergnate est sızne de LinfÄluence de I' Espagne.
En effet la route princıpale de St-Jacaues-de-Compostelle passaıt Darla Limagne et conna1lt la orande impoOortance de A  N TOULES DOUTle rayonnement de l art OrTnan : tout le long de C6  N routes S e  E  le-
valent de grandes eglises DOUTF satisfaire la daävotion des pelerins.Toutefois C6s el&ments INAaUTFESQUES sont qUE des Oornements AaCC1-
dentels ans "ensemble de la constructlion, et laissent OonCcC le DroO-bl  eme entier. Voici onc la solution preconiısee Dar “auteur : C©
n est Das Saint-Martin de Tours qu Servı de modele (DA Loutes CS
eglises le long des routes Vers Compostelle, ’ avaijt Clit
generalement JUSQU 1CI1, mMa 1ıs la cathedrale de Clermont-Ferrand, COT!Nl-
strute OUS ] e&v&que Ftienne de la premiere mo1t1e du
Xe siecle : SO chevet deambulatoire s ouvrant SUr des chapelles
rayonnantes devance Tours d’un demi-siecle el d est Jus UU DIro-bable qUE pretendu ancatre s est, contraıre, insDIre SUr Cler-
mMont Et "auteur de conclure : Les bätisseurs d’Arvernie ONnt oncC
1en U  O© la pyramide Gul devajıt Servır de modele DOUT L edifcation
des grandes eglises de Ia Chretiente. etaıt impDortant de MoNnTtTrer
POUFrqUO1 l architecture de Limagne o1t tenır l’une des plus hautes
places ans l”’histoire de l art francais (D 36)Dans la deuxieme partıe de lıvre, “auteur unt Litineraire des
DINCIDAUX MONuUuMENTS auvergnats elt donne un  w') description da
taıll  ee  o Une liste bibliographique fort utile et index onomastıauecompletent ] ouvrage.

n appartient Das d’etablir $] "auteur reuss]
PrOUVer la thöse qu ıl 1 hardiment PropoOosee dans le tıtre de SO
OUVTaZe. Nous voudrions urtan Clire au NOUS aurıons o  o  o la
ormule: L Auvergne, des berceaux de l ’art an lieu
d’accepter un parthenogen&sse (D 110) S; aıment C - est l ame-
Lde l espace interieure Qqu1 determine le style d’un edifice.
COomMMent expliauer alors Ja dependance du style an rhenan Dar
rapport auvergnat, EG SO ESDACE interieure et MYS-tique architecturale LOUt faıt diffe&rentes Ajoutons pourtant quepomt d’interrogation au€e NOUS TrODOSONS diminue ı1en Ia
valeur exceptionnelle de celt OUVTaZe. Nous devons etre tres £CON-
naıssants "auteur de OUS avoır enrich; une monographie excel-lente suJet S81 difficile et 1 DEU explore et ur cet art Incom-
parable qu est l art

LUYKX. Praem.


